
[COMMUNES.]

d'imprimerie (lu parti -la compagnie
de publication du Herald de Montréal-
pour imprimer ce rapport. mais le pu-
blie serait plus sûr que justice serait
rendue au pays si l'ouvrage avait été
donné par soumissions, de la manière
ordinaire. L'on ne devrait pas de-
mander à la Chambre de voter cette
.somme sans avoir une explication du
ministre de l'Intérieur, sur la quantité
d'ouvrage fait et la manière dont l'ar-
gent est employé.

M. MILLS-L'honorable monsieur
trouvera dans mon rapport les rensei-
gnements qu'il demande,-les districts
-où les explorations géologiques ont été
faites, les dépenses générales, et l'ou-
vrage fait jusqu'au commencement de
l'hiver. Il y a les explorations faites
,dans la Colombie-Britannique par deux
partis d'explorateurs; les explorations
-des régions à phosphate autour d'Ot-
tawa; celles des houillères de Cum-
berland et de St. Jean, dans le Nou-
veau-Brunswick. et des mines de cuivre
de la province de Québec. On trouvera
des détails complets et minutieux, à
propos de ces explorations, dans le
rapport de la commission. Ce rapport
s'imprime maintenant, au prix du con-
trat autrefois payé à Dawson, éditeur,
à Montréal.

M. BOWELL-L'ouvrage pourrait
être fait à meilleur marché à Ottawa.
La raison que l'on donne pour faire
imprimer ce rapport à Montréal est
que cela est plus commode pour la
commission géologique, pour la lecture
des épreuves, mais il n'y aurait aucune
difficulté à envoyer les épreuves à
Montréal.

Je ne vois pas pourquoi l'honorable
député de Cumberland trouve à redire
à ce que le gouvernement fasse faire cet
ouvrage par un journal de son parti .
S'il y a quelque chose de vrai dans la
rumeur publique, il y a quelques mem-
bres du cabinet qui sont intéressés dans
cet établissement. On sait qu'un véné-
rable sénateur y est intéressé, et il faut,
dans un intérêt de parti, que l'on ait
recours à ces moyens pour empêcher
que la compagnie du effrald ne sue.-
combe sous les difficultés qui ont déjà
tué un autre organe du gouvernement.

Il est probable que les sommes
payées aux différents ateliers d'imDri-
merie dans la province de Québec, et

M. TUPPER

surtout à la compagnie du Herald, de
Montréal, sont beaucoup plus considé-
ra bles que ce que l'on trouve nécessaire
de payer à Ottawa; mais, jusqu'à ce
que les comptes soient soumis à la
Chambre, il est impossible de le dire.
Cependant, à en juger par le passé, et
par le témoignage du maître-général
des Postes, nous sommes justifiables, je
crois, de supposer que la somme payée
pour l'impression du rapport géolo-
gique est beaucoup plus forte qu'elle ne
le serait si l'ouvrage se faisait on cette
ville.
QJL'honorable ministre de l'Intérieur
fait signe que non; mais jusqu'à ce que
j'aie vu le compte, je doute qu'il soit en
mesure de nier le fait. Je suppose que
ce système se pratiquera, cependant,
jusqu'à ce que le Parlement adopte
quelque mesure pour exposer la ma-
nière dont le gouvernement sustente la
presse de son parti, et fait payer de
l'argent à des institutions dans les-
quelles les membres du ministère ont
de grands intérêts pécuniaires. Cela
peut n'être pas vrai; mais dans ce cas,
il conviendrait que le ministre de l'In-
térieur nous dise qu'aucun de ses col-
lègues n'est intéressé dans la compa-
gnie du Herald de Montréal.

M. MITCHELL-Ils ne peuvent pas
dire cela, parce que nous savons le
contraire.

M. MILLS-Je ne sais rien de tout
cela. Mon député m'a fait remarquer
que le rapport géologique était impri-
mé à l'atelier du fferald, et à un peu
meilleur marché qu'il ne l'avait été
par Lovell ou Dawson, et cette année
nous l'avons fait imprimer au même
atelier.

Le rapport géologique a toujours été
imprimé avec plus de soin et sur meil-
leur papier que les rapports des dépar-
tements publics, et le professeur
Selwyn, qui est à la tête de la commis-
sion, a insisté pour que l'ouvrage se fit
à Montréal, parce qu'il était impossible
de faire faire la partie scientifique ou
technique à Ottawa, et que s'il fallait
tenir quelqu'un constamment ici -pour
lire les épreuves, cela augmenterait
beaucoup les dépenses.

M. MITCHELL-Je suis surpris que
l'honorable monsieur admette que l'un
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